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CAUCHEMAR D UNE NUIT

MAUVAIS TEMPS

Un soir d’automne tout semblait calme dans les rues londoniennes on n’entendait pas un bruit pas un son, pas une parole, mis à part un fort souffle de vent et un léger brouillard qui accompagnait une légère pluie frappée par le vent.

 Quand soudainement, dans une rue bien sombre et très peu éclairé, un seul lampadaire éclairait la rue, et sur le bas côté de la rue on peut y apercevoir un homme, un homme ombré, il possédait un costume noir accompagné d’une longue veste noir assortit.

Assez grand l’air très sobre et accompagnait d’un grand parapluie noir replié malgré la pluie, sur lequel il était arrêté et appuyé dessus. 

On ne puit distinguer son visage, sa tête était masquée du noir qui régnait sur la ville mais non seulement, l’homme mystérieux est également vêtu d’un large chapeau noir qui lui descendit presque jusqu’au nez. 

On n’y voyait même pas la bouche avec l’ombre que fit le chapeau noir.

Que peux bien faire cette personne attendant sous la pluie avec son parapluie à la main et non au-dessus de sa tête ?

Plus loin dans le quartier, au bout de la rue ou se situait l’homme, une maison très jolie mais des anciennes fabrications est habitée par une femme, elle se nomme maria, cette dernière vit aussi avec deux enfants, Justine et Steve, le garçon est âgé de treize ans c’est un petit bonhomme brun très mince qui est scolarisé dans une classe de quatrièmes et la fille elle est âgée  de dix ans elle est très mince de même taille que son frère, Justine est encore en primaire.

 Maria, quant à elle est une jolie mère de famille très bien conservée, elle travaillait comme vendeuse dans un petit magasin de vêtements cependant elle vit toute seule sans mari, en fait pour dire vrai cette pauvre femme, est seule depuis une dizaines d’années, non parce qu’elle  voulait vivre seule, tout simplement car à l’époque son mari est décédé lors d’un voyage d’affaire au Maroc, ce dernier fût abattu par des révolutionnaires alors qu’il tentait de négocier des contrats à l’étranger, en fait son époux travaillait dans la ville de  Londres mais tous les ans, avec son collègue avait obligatoirement un voyage d’affaire à réaliser.

C’est ainsi que son épouse apprise la nouvelle mais elle ne vit jamais le corps de son mari, pourtant elle avait fait des pieds et des mains pour tenter de connaître la réelle histoire, mais toutes les personnes à qui elle s’adressait disaient les mêmes choses, pendant longtemps elle n’y croyait pas et trois ou quatre ans après y renonça complètement, tout simplement car le corps n’a jamais été retrouvé, donc tout prouvait bien que le pauvre homme ait périls lors de son affaire

C’est pour cela qu ‘elle n’eut jamais voulu imposer d’autre mari à ses enfants de peur de les traumatiser, et donc maria décida d’élever, elle seule ses deux enfants, et de leur expliquer quand ils seront plus grands pourquoi   leur père ne puisse être à leur côté pendant leurs croissances.

Cependant  les enfants sont sages et comprennent la situation de leur mère et ne la jugent en aucun cas.

Dehors la tempête grondait fortement :

« Clacccc.clacccc……. »

Ce qui fit claquer les volets de la maison, les feuilles s’envolaient et s’écrasaient contre les carreaux, quand soudain devant la porte de la famille Camus

« Bammmm…… !!! »

 Un bruit terrible surgit, comme si  quelqu’un avait donné un énorme coup dans la porte.

 Les deux enfants soudainement paniqués par ce vacarme :

« Qu’est ce que c’est que ce bruit maman !!!!! »

Ils s’entourèrent de leur mère :

« Je me demande bien ce qui arrive cela est sûrement l’orage !!!! »

Sans oublier que cette femme, est la seule responsable de cette maison, la seule qui puisse défendre sa demeure, car hélas ses enfants étant trop jeunes  pour pouvoir s’occuper de quoique  se soit. 

Maria envoya ses enfants dans leur chambre et elle se rendit dans son placard de ménage et  la, elle se munissait de son ballet de nettoyage et commença à se rendre vers l’entrée et maria se rapprocha lentement de la porte, elle se mit sur le côté de sa porte, les bras levées qui brandissaient le ballet de façon à être prêt au cas ou à pouvoir se défendre.

Doucement elle tourna la poignée de la porte, la tira doucement vers elle, maria regarda devant elle mais elle ne vit rien de gauche comme à droite tout semblait extrêmement calme. Etrangement, puisque le bruit était tellement fort que rien ne se trouvait à la porte serait vraiment  incompréhensible.

D’un coup cette femme baissa la tête, et que voit t ‘elle, du sang était répandue en sorte de grosse marre devant le pas de la porte, la femme :

« Ahhhhhhhhhhhhhhh que c’est horrible !!!!! »

Elle poussa cri horriblement puissant tel que tous les chiens du quartier se mirent à aboyaient tous en même temps comme un groupe de choristes en plein cœur d’une somptueuse chorale. Les enfants se précipitèrent sans ne plus attendre vers leur mère tous deux très inquiets par cet événement.la mère prit de panique  claqua la porte, elle se mit à trembler et à ne plus pouvoir déclencher un mot et ne peut même pas en parler à ses enfants.

Ces derniers essayèrent de savoir auprès de leur maman qu’est ce qui a bien pu se passer,  alors s’écrie Steve :

« Maman, j’ai peur que ce passe t'il répond-nous. »

Justine à son tour :

« Quelle horreur tu trembles de tous tes membres tu m’inquiètes maman » ! Mais terrorisée la pauvre femme elle  s’assit dans son canapé dans le petit salon et se mit à pleurer comme jamais elle n’avait pleuré ainsi. En sanglotant  madame Camus arrive à prononcer à ses deux enfants : 

 «  ……. Le….. Téléphone … mes enfants s’il vous…vouu…. Pl…ai…t »

Surpris par cette demande  Justine et Steve, commence à pleurer en même temps et questionne leur mère afin qu’elle puisse enfin leur dire se qui se passait mais, elle ne leur répondit pas et insista pour qu’ils lui passe le téléphone

« Discutez….pas …le téléphone tout de suite !!!!!!! »

 Alors ils obéissent et passe le téléphone à maria.

Après avoir composé le téléphone  de la police et d’avoir  tapé sur la touche appel de son fixe aucun son ne résonne dans le téléphone,  la communication ne peut avoir lieux en effet ça donne aucune tonalité, cela provient sûrement de la récente tempête qui a pu détruite la ligne téléphonique le vent fit tellement puissant que cela serait fort possible.

 La femme commença à insister au téléphone mais rien a faire cela ne voulait pas passer, elle commença s’énerver toute seule :

« Mon dieu que faire, je n’y com com. Com…prend rien !! »

 Elle se mit a tourner en rond, en se tenant la tête et disait à ses enfants surtout de rester a l’intérieur.

 En effet  maria se rendit dans son entrée, prés de la porte se mit son manteau :

« Maman tu vas ou ? Ne nous laisses pas seuls s’il te plait ? »

« Restez calme je vais revenir bientôt, prend soin de ta sœur Steve !! »

LA PEUR MONTE

Elle sortit dehors et se dirigea vers sa voiture afin de pouvoir aller directement au poste de police,  elle s’approcha de son véhicule lentement, ouvrit la portière et s’installa au volant, elle mit la clé, mit le contact et :

« VLAMMM VLAMM !!!!!! »

La voiture démarra, mais en essayant d’avancer cette dernière ne veut en aucun cas bouger mais que passe t’il ? 

 «  Bon sang vas- tu démarrer ? »

Elle sortit de sa voiture et constata que les quatre pneus sont éclatés. 

« Non ce n'est  pas vrai, mais qui m’en veut hein! Qui m’en veut allons répondez ? »

Mais personne ne répondit à maria, en crise elle accourt  vite chez vielle dame qui résidait à côté de chez elle. Maria sans se retourner court le plus rapidement possible jusqu'à la porte de cette petite vielle dame et, la arrivée en haut des marches elle se mit à frapper coup sur coup à la porte qui reste sans réponse.

 Quand au bout de quelques instants  elle se décida à essayer d’entrait chez la vielle dame, la porte s’ouvrit donc, à cet instant ce qui est particulièrement étrange pour une dame de cette âge la de laisser sa porte ouverte à une heure pareil. Alors elle s’avança lentement et se mit à crier :

« Y’a t’il quelqu’un je vous en prie »

curieux le silence complet régnait dans cette demeure, maria n’arrête pas de crier :

 « Madame Gérard !!! Madame Gérard !!!! Pour l’amour de dieux réveiller vous!!!! C’est moi maria »

Elle continua à avancer chez madame Gérard, petit pas par petit pas elle se rendit direction la  le petit salon et, la, encore rien de spécial ne s’y trouvait alors elle continua de fouiller un peu partout et peu après elle vit une lumière allumait, il s’agissait de celle de la cuisine, elle s’approcha de cette porte, et la que voit t’elle sous ses yeux, en face d’elle étendue sur sa table de sa cuisine le bras coupé de la vielle dame laissant échappé tout son sang boulinant dans un sceau. A ce moment même elle poussa un cri terrible :

« ahhhhhhhhhh…..ahhhhhhhhhhh au secours au secours !!!!!!!!!!!!! quelle horreur »

Les yeux grands ouverts de madame Gérard regardait encore maria :

« ahh ahh ahh ahha quelle horreur !!!!!!! »

 Aussitôt en courant, elle se précipita à sortir de la maison en espérant que ses enfants seraient sains et sauf car il est vrai qu’ils sont restés seule Justine et Steve depuis que leur mère à quitter la maison, elle arrive à hauteur de la porte de la vielle dame et la, elle ouvrit la porte de cette dernière et, soudainement……..

« quaaappppp….. !! »

 Le bras de la vielle dame qui était  coupé dans la cuisine était posé sur la poignée tournante de la porte et il  tomba comme une pierre au pied de maria !

Choqué tétanisée par cette horreur, le souffle coupée,  elle fit trois pas en arrière et heurtant une chaise maria retomba assise sur le sol, elle se releva et toute tremblante de tous ses membres elle sortit en courant et se dirigea vers chez elle, il y avait à peu prés vingt mètres qui séparaient les deux maisons, la voilà de nouveaux devant chez elle et  en entrant -elle cria :

« Justine, Steve venez vite dépêcher vous c’est affreux !!!!!!!! REPONDEZ !!!!!!!!!!!!!!! »

Personne ne répondit aucun de ses enfants n’émettent de réponse, prit de panique limite à devenir folle la pauvre dame fouilla toutes les pièces de sa maison, monta à l’étage personne après quelques instants elle se rendit au garage. Mais une fois arrivée là bas, rien aucun signe de Justine ou de Steve. 

Quelques minutes après, elle décida de quitter temporairement sa maison.

Maria  anéantie sort de nouveau de sa maison et cour tout droit  sans s’arrêter, elle court, essoufflée certes, mais rien ne peut l’arrêter. 

Tout à coup, après plusieurs mètres parcourus, malgré ce brouillard épais qui regagnait de plus en plus fort dans le quartier elle arriva à distinguer une maison en face d’elle, sans ne plus rien penser, elle se rendit jusqu'à cette maison au bout de la rue, et elle frappa de nouveau à la porte, pendant quelques secondes rien désespéré, elle se mit contre la porte et se mit à sangloter 

Après un  léger laps de temps :

« wffftttttttt….. !!! »

 Un homme ouvrit la porte mais il paraît très  peu sympathique, froid genre bûcheron, et ne dit pas un son, et se contente simplement de fixer la femme dépourvue c’est alors que, maria lui demande :

« Monsieur s’il vous plaît de l’aide je vous en prie, on n'en veut à ma vie et à celle de mes enfants qui ont disparus !!!! »

Mais l’homme inconnu la laissa parler comme cela sans aucune réaction ni même, lui dire de rentrer, comme s’il pouvait bien se fiche de se quelle avait beau lui raconter, mais de toute façon elle lui expliqua rapidement ce qui c’est produit à l’instant dans ce terrible coin.

C’est à dire l’assassinat de la pauvre petite dame, madame Gérard et l’enlèvement de ses  petits gosses car c’est ce qu’il en est de c'est  pauvres petits jeunes ou pire encore !!! .

L’homme dressé devant sa porte comme un piqué glacé continua  à laisser maria  de parler ! Soudainement il la prit par le bras la tira vers devant chez lui la ou il stationnait sa voiture, intriguée par cette subite réaction de là par de cet homme qui n’a pas émis un mot depuis qu’il lui eut ouvert la porte alors elle lui demanda :

« Enfin, que faites-vous donc ?  Mais répondez-moi monsieur ? Lâcher moi donc je vous ordonne de me laisser tout de suite !!!!!! »

 L’homme ne répond toujours pas et  continua de la tirer jusqu'à sa voiture qui est très large de couleur grise, et il lui ouvrit la porte et la fit monter devant ensuite il claqua la portière, et alla s’installer à côte d’elle. Et à ce moment même:

« Vlammmm..vlammm !!!! »

Il démarra la voiture.

Toujours sans réponse, sans mot, sans quoi que ce soit, de la par de cet individu, l’homme fonça droit devant lui et ne répond toujours pas à la femme, comme plus rien n’inquiétait la pauvre maria, déjà  sous le choque, elle se laissa mener par ce bonhomme dont le mystère de ce personnage est intrigant, de plus il est grand costaud avec une face brutale, des petits cheveux cruel qui tombait légèrement sur son front gras ! 

Egalement il portait une épaisse moustache qui arriverait presque jusqu'à ses oreilles fines. 

L’HOMME MYSTERIEUX

Quand tout d’un coup un homme en noire avec un grand parapluie noir et un grand chapeau noir se plaça au milieu de la rue, devant la voiture du bonhomme, on ne le distinguait à peine dans ce noir obscur, pied sur le frein

« kiiicckkhhhhjjj….. !!!!! »

 L’homme stoppa la voiture et s’arrêta juste  à deux pas d’eu mystérieux personnage. 

Sans réaction l’homme au chapeau noir habillé en noir resta immobile devant la voiture. L’homme qui conduit maria ouvre sa vitre en criant : (avec sa grosse voie.)

« Cela ne va pas de rester planter sans raison au milieu de la rue, qu’est ce qui vous prend ? »

« Allons dégager la chaussée !!!!Et plus vite que cela !!! »

 La femme prit de peur et   dit au monsieur :

« Je vous en prie monsieur ne traînait pas ici, aller démarrer vite !!!! »

Car effectivement cela est dangereux pour eux de rester là devant lui, on ne c’est pas ce que peu bien faire un homme à cette heure ci !

Pendant ce temps l’homme en noir se déplaça doucement  vers le côté de l’homme au volant, avec à la main droite une sorte de grosse scie à la main. Maria affolée par ce comportement dit au chauffeur :

« Horreur, vite foncer à toute vitesse !!!!!! »

 il l’écouta mais trop tard hélas, le réflexe de cet homme n’a pas était développé assez rapidement ce qui est très contrariant puisque au moment ou il allait accélérer, 

« CCCCraaaaaaccccccc…. !! »

la vitre se brisa la scie à métaux à traverser la vitre :

« aiiiiieeeeeee………..eeee !!!! »

 Ce qui coupa radicalement la gorge de l’homme ce qui laissa également  échapper du sang beaucoup de sang qui vola comme un raz de marée  sur les vêtements de maria : 

« AH AH ah ah mon dieu c’est un cauchemar ah ah ah !!!!

En furie elle essaya d’ouvrir sa porte afin de pouvoir prendre la fuite, mais rien à faire cette dernière est restée bloqué par le verrou.

 l’homme mystérieux ouvrit la porte du chauffeur abattu, attrapa l’homme  mort comme s’il attrapait un sac à ballon de football, il  l’attrapa et le jeta en dehors de la voiture comme un sac à ciment, et s’introduit alors tout en souplesse au volant, la femme poussa un cri énorme :

« Au secours, au secours allez-vous-en !!!!!! »

 « J’suis enfin a t’es côté ma petite hé hé hé !!!!

« ah ha ha sadique allez vous en !!!!!!!! »

 Heureusement en insistant sur la portière  de la voiture s’ouvrit enfin, elle se mit alors à courir sans faire attention à rien, quant à cet homme mystérieux  lui commença à avancer la voiture, pas trop vite pour le moment juste de quoi se rapprocher de maria 

 Celle –ci se retourna en courant et vit que ce dangereux psycopat c’est mit à ses trousses, hurlant dans la rue la femme perd espoir mais elle lutta jusqu'à sa dernière force et ne veut pas renoncer aussi facilement et être mis à disposition du psycopat.

 L’homme toujours aussi calme est vraiment très prés de maria, mais il ne fit rien pour le moment, se contentent juste de la suivre et de lui faire peur, une peur bien sur à en mourir !! 

Névrosé par l’attitude du tueur, la pauvre mère tourna dans une petite ruelle sombre et effrayante, ce qui empêcha la voiture de passer, car la largeur est trop étroite, elle ne le vit plus derrière lui, ce qui lui laissa juste un petit instant de soupire :

« hhhouf hhhouuuf, voilà le bout de la ruelle !»

 Arrivé au bout de cette ruelle, le cauchemar continue  l’homme sadique bloqua la sortie de la ruelle avec la voiture,

« hé hé hé bloquée !!S’écrit- t’il ! »

 désespérée par cette poursuite elle se mit immédiatement en marche à arrière et retrousse son chemin par la ou elle était entrée :

« Fumier fumier, laisse-moi, espèce de sale malade !!!! »

 Très angoissée arriva enfin à l ‘entrée mais heureusement pour elle, la voiture du criminel n’est guère ici pour le moment.

 Elle s’approcha tout doucement glissant un œil à droite et à gauche de la rue, et rien ne s’y trouva, mais alors vraiment rien, est dans les rues, à ces heures ci, à croire qu’ils sont vraiment les deux seuls au monde !

Maria est à ce moment précis, pendant une très courte durée soulagée, mais bien sur elle ne sait par quel chemin aller, car l’homme peut être n’importe ou et à n’importe quel instant peut réapparaître comme un diable qui sort d’une boite de farce ! 

 Alors elle se dirigea vers la droite c’est à dire vers la sortie  de son quartier qui est très cauchemardesque !

En effet il est préférable pour le moment qu’elle essaye de s’évader le plus loin possible de son coin ou elle résidait car depuis le début de la soirée c’est plutôt l’horreur dans ce coin. Elle commença à filer non en courant car la pauvre fille est très essoufflée, les conséquences de sa course se font connaître cependant, elle se mit à marcher très vite en évitant surtout de se retourner et sans oublier que cette pauvre mère ne sait pour le moment ou ses petits enfants se trouvent, elle craint bien entendu le pire mais ne peut hélas demander au  psycopat tellement pressait de tuer  ce qu’il en à fait, car tout porte à croire que cet homme meurtrier serait à l’origine de tous ses évènements horribles. 

Au bout de quelques mètres toujours dans son quartier, devant elle, elle aperçoit une lueur, en effet des phares blancs  qui se dirigèrent vers maria, précipitamment elle s’arrêta et  regarda un court instant la voiture qui dérive lentement vers elle, reculant légèrement :

« Non ce n'est pas lui ? Mais …mais si sûrement !!!! »

 Alors elle comprit immédiatement que c’est sûrement la voiture du tueur, à ce moment elle est obligée de faire demi-tour car elle ne peut attendre plus longtemps sur place alors complètement tracassé par  cet événement horrible elle fonça direction sa rue où elle demeurait, mais cette fois l’homme change de comportement, la voiture n’est plus aussi lente, en effet il se mit à accéléré comme un champion de formule un, la femme le comprit alors à toute vitesse elle court le plus vite possible comme si elle devait remporter la course à pied aux jeux olympiques, mais hélas la voiture trop rapide, arrive droit sur elle, impossible d’y échapper aucun moyen de quitter cette rue, de toute façon la voiture est trop rapide, il y aurait qu’un miracle qui pourrait la Tirer de là !

« non il arrive…… je ne veux pas mourir »

 L’homme se rapprocha et à deux pas de la femme il freina la voiture d’un bon coup, braqua les roues vers la gauche et percuta la jeune femme avec le côté de la voiture, 

« ahhhhh….ahhhhhhh ahhhhhhh aie »

Bien sur elle s’écroula par terre sans même pouvoir résister un tout petit peu, personne n’aurait pu résister à un tel choque, la voiture s’arrêtait aussi et tout paraissait extrêmement calme soudainement, pour l’instant, car complètement groggy   la femme gémie sur le sol replié en deux sur elle-même en train de sangloter mais elle ne puit plus faire de geste tous ses membres sont engourdis.

Peu après cela l’homme se décida enfin s’apprêta à sortir de la voiture, il commença à avancer lentement  vers la femme mal en point étendue comme une serpillière sur le bitume, le tueur arrive à ses pieds, la regarde pendants quelques instant gémir à l’agoniser. En ricanant légèrement d’un air très sadique, il s’approcha de sa tête s’accroupi vers elle. 

L e psycopat commence à brandir sa grosse scie à métaux  longue et très meurtrière entre les mains du sadique, la femme ouvrit ses yeux et arriva légèrement à observer  ce qui était en train de se passer.

 Mais trop faible elle ne peut guère riposter, elle essaye de bouger la tête, et ses bras mais maria est complètement affaiblie d’une part à cause du choc terrible de la voiture et  d’un autre côté à cause la course d’endurance que lui avait fait vivre le psycopat jusqu’ici, alors l’homme tout en regardant sa victime allongée sur le sol, il approcha délicatement sa scie de la gorge de la pauvre maria, il la plaça délicatement sur la gorge, comme s’il s’apprêtait à couper du bois pour le feu et il s’appliqua encore mieux cette comme si c’était un étudiant, qui voulait absolument réussir un examen et prend cela vraiment avec du cœur sauf, que là dans cette situation c’est bien différent.

Il ne s’agit ni d’un élève, ni d’un examen mais bien au contraire, d’un malade mentale en quête de tuer avec une arme terrible et non d’une feuille d’exercice mais d’une tête d’une pauvre femme, et mère de famille, le sadique plaça une main sur le manche de la scie et l’autre main sur le front de maria de façon à être confortablement installer, cet homme adore prendre son temps, son désir consiste  de voir ses victimes mourir lentement sous ses yeux et adore assistait à des dégoulinements de sangs pour lui c’est comme s’il voyait un bon film au cinéma c’est un spectacle sensationnel, évidemment là, il ne s’agissait pas de télévision c’est purement réel :

« Super, il va y avoir du spectacle, prononce le tueur et voici ma scène préférée !!!!!!!!

hé hé hé…… »

 Alors  il avança la scie de tel sorte à faire des mouvements  comme avant- arrière, au moment ou il s’apprêta  à exécuter son travail : 

« boom !!!!!!!!! boom !!!!!!!! »

Un homme derrière lui, l’assomma d’un coup de batte de base ball dans la tête : 

« aieeeeeee……. ! »

A ce moment il tomba raide à côté de maria. 

MARIA SAUVEE TEMPORAIREMENT

Ce nouvel inconnu qui apparemment à sauver maria d’un horrible sacrifice lui paraît beaucoup plus sympathique que le premier bonhomme, en effet, son visage est beaucoup accueillant, il est coiffé d’une coupe originale ce qui lui donne un air jeune et aimable, il est de taille moyenne et porte une paire de lunettes fines. 

 Lentement cet homme essaya doucement de relever la pauvre femme pliée sur le sol toujours sans réaction, il la porta dans ses bras et l’emmena de nouveau dans cette voiture, en faisant attention de ne pas trop la brusquer afin d’éviter les différents traumatismes sui pourrait lui être causer car une blessée peut être fracturée et au moindre léger mouvement, peut devenir paralysé, enfin après avoir fait bien attention l’homme l’installa dans la voiture,  qui décidément cette dernière  est très utilisée pour tout le monde.

 Il la plaça à côte de lui, démarra et se dirigea  dans le pâté de maison voisin de celui où habitait maria, car ce nouvel inconnu n’habite effectivement pas très loin de chez maria cependant il ne la connaît pas !

Quant au psycopat lui, était toujours momentanément inerte sur le sol et ne bouge plus, une fois arrivée au domicile de cet inconnu. L’homme emmena maria sur la banquette de son salon  et essaya de lui faire retrouver l’esprit en lui appliquant un gant froid sur le front, enfin après quelques minutes la femme revient à elle : ( sursaute)

« AHHHHHHHHH……non !! non !!! Ne me tués pas pitié !!!!!! »

« Du calme madame je ne vous veux pas de mal au contraire !! »

l’homme s’approcha de maria est lui expliqua vite fait ce qu’il s’est passé et comment,  elle fit sauver dans la rue, et à ce moment la, elle vit dans sa tête l’image du tueur :

« ahhh ahhh quel monstre »

« Du calme du calme il n’y a pas de monstre ici que moi ! »

 Après s’être rappeléeavant l’accident c’est à dire de sa course poursuite avec le dangereux malade,  elle prononça :

« ah ah…je.. en effet quelle histoire ....je vous remercie monsieur monsieur..... »

« …….Dawood ! madame…. »

« euh moi c’est maria… maria camus !!!

 Aidez-moi à retrouver mes enfants je vous en prie !! »

 Maria demanda à monsieur Dawood, comment il avait fait pour la trouver perdu dans la rue, et ce dernier lui rétorqua qu’il était en train de se promener mais qu’il s’armait toujours d’une batte de base ball car  à cette heure ci il est préférable d’avoir de côté une petite arme afin de sortir plus soulagé et ainsi pouvoir se défendre en cas de besoin, est donc qu’il est arrivé au bon moment, c’est alors quelle compris.

 L’homme accepta de l’aider.

« Il s’agit de retrouver vos enfants ma chère madame !! »

A ce moment les deux personnes se rendent de nouveau à la demeure de maria en espérant peu être y retrouver ses enfants. 

« Faites attention monsieur dawood il peut être n’importe ou c’est un dangereux malade ! »

« Ne vous en faites pas madame Camus cela se passera bien…. ! »

Ils arrivent devant la porte de maria entre dans la maison, puis font quelques pas dans le salon et étrangement regarde le sol,  et la apparaissaient bien voyantes des traces de pas avec du sang répandu comme des pieds écorchés vifs et ensuite pelés, maria poussa un cri :

« Nonnnnnn ,malheur j’en peux plus !!!!!Quel cauchemar !!!!

 l’homme la prend dans ses bras en lui disant :

« …De grâce je vous en prie maria calmez-vous cela n’arrangera rien mais je sais bien que cette situation est très difficile !!!!! »

« …Mais on s’en sortira ! »

 Alors ils continuèrent  à avancer dans la maison, et  ils entrent dans la cuisine tout semblait normal mais que se passe t’il encore ?

 Ils levèrent les yeux au plafond de la cuisine et suspendu pendu au plafond par une grosse corde bien serrée, un homme s’y trouvait attaché mais cet homme on le reconnaît bien, ce n’est pas n’importe quel homme, effectivement il s’agit de  l’homme qui conduisit maria et dont la gorge de cet homme  à été complètement haché et ouvert, et encore du sang coula de sa gorge encore rouge, sur ses vêtements déjà imbibés, la femme s’évanoui presque tombe dans les bras de l’homme :

« sniff sniff…. J’en peux plus, je veux en finir !!!!! »

 Lui-même très choqué par cette vision affreuse ne disait également plus rien cette fois ci :

« euhhh jeee jeeee…… !!! »

 Sembla renoncer lui aussi temporairement, en effet cette nuit est très cauchemardesque il se passa bien des choses dans ce quartier pourtant reconnu calme habituellement. 

Après avoir soufflé un bon coup maria et l’homme décidèrent de reprendre leurs recherchent en faisant bien sur très attention car n’importe quel évènements peut surgir.

Ils montèrent à l’étage et lentement se dirigèrent vers la porte et avance jusqu’a,

dans la chambre de Steve le fils de maria et rien ne s’y trouve sauf, sur le bureau, posé à plat, étendu un grand parapluie noir, maria comprise que l’homme mystérieux eut

bien enlevé et peut être tués ses enfants car ce parapluie, n’était pas à elle mais non, c’est impossible elle se souvinrent d’un coup que son mari étrangement :

« Non impossible très curieux mon mari avait le même parapluie !!! »

 « Vous êtes sur mais ce ne doit être que pure coïncidence !!! Vous croyez ? »

« Non c’est horrible mais il est mort depuis dix ans, je comprends rien que se passe t’il ici.. ? »

Maria déclara vraiment que c’est un pure hasard mais que le sadique n’est sûrement plus très loin d’ici, intrigué monsieur dawood ne sait pas quoi répondre à la femme.

Quand  tout à coup :

« CLAC……… »

un gros bruit de claquement de porte se fait entendre en bas .maria paniquée :

« C’était quoi ça, quel est ce bruit !!!Monsieur dawood ? »

« je ne sais pas venez allons voir !!! »

 ils commencèrent à descendre  les marches et s’aperçoivent que la porte s’est refermée 

brusquement et monsieur dawood s’exclama:

« c’est sûrement le vent qui a claqué la porte »

L’homme surpris quand même décida donc de vérifié c’est pour cela doucement il

s’approcha de la porte il l’ouvrit tout doucement avança à peine devant la porte :

« ahhh……..Au sec……. !!!! »

Et un cri de l’homme se fait ressentir et la porte se referme.

la femme prit de panique ne sait plus du tout quoi faire  elle va donc essayer à son tour de sortir, elle s’approcha de la porte à son tour , regarda au pas de la porte et la que vire t’elle,

la tête de l’homme qui la sauver !!!

« ahhhhhhhhhh……ahhhhhhhh..non non non !!!!!!!! »

Anéantie par ce choque terrible elle prit la fuite et s’en va de la maison à toutes vitesses

 , et court de nouveau tout droit en s’écriant dans la rue :

« Au secours au secours aider moi je vous en prie. »

Mais rien à croire que tous les habitants de la rue sont mort eux aussi, ce qui possible, bien entendu.Décidément tout ceux qui ont essayer de sauver maria ont péril affreusement, ils ont payé très cher leur aide.

Maria court toujours dans la rue déserte et se dirigea vers une maison au coin et la, elle essaya à nouveau de frapper à une porte en espérant que quelqu’un ouvrira, elle insista mais rien personne ne répond.

Complètement démoli et anéanti maria s’agenouilla devant la porte de l’inconnu et se mit à s effondrer, quand soudain la porte s’ouvre l’homme en noir chapeau noir  se dresse droit devant maria, elle lève sa tête  et aperçoit l’homme au chapeau, ayant le souffle coupé, elle s’aperçue que cet homme devant elle est bien le tueur qui a commit tous c'est horrible meurtre et qui essaye sans peine de la tuer, alors elle recule lentement tout en regardant l’homme, mais hélas en reculant elle bascule est tombe sur le derrière, l’homme s’avance, mais le réflexe de se pousser ne vint pas à maria, il s’approcha, attrapa maria par les cheveux la leva, cela lui fait mal à maria :

« Pitié monsieur, pitié laisser moi tranquille !!!! »

Mais bien au contraire il la tira vers la maison ou il c’était caché en attendant de la retrouvée,

, il l’emmène sur une chaise  la fait asseoir ,il se retourna un instant !

« TAC…….. !!!!! »

 Et heureusement elle en profite  pour le pousser par derrière, et l’homme perd pied et par en avant ce qui permet à maria de partir à toute vitesse vers l’extérieur, elle sortit en courant mais cette fois l’homme est beaucoup plus rapide il court après elle, affolée-elle court le plus

vite possible l’homme la rattrapa, il la saisissait par derrière elle essaye de se débattre 

« Bammmmm….. !! »

« aieeeeee……. »

Et d’un coup de tête en arrière assomme le psycopat, il la lâche à cause de la douleur commit

à son nez, et de nouveau elle s’échappe, l’homme se tenait le nez est s’arrêta temporairement ce qui laissa à maria le temps de filer, quelques mètres plus loin, la voilà sortie de son quartier, avec une petite lueur d’espoir, elle apercevait une voiture et lui fait signe de s’arrêter, l’homme au volant ayant vu une femme seule complètement terrifié,

« Madame que vous arrive t’il, vite montée !!»

DE NOUVEAU EN VOITURE

Il la fit montée dans son auto, et se dirigea vers le poste de police, car maria lui a raconté ce qui c’était passé elle lui à raconter les faits horrible qui se sont produit durant cette nuit terrible, mais si seulement ce cauchemar aurait pu s’arrêté ici …. 

Soudain droit devant le chauffeur, l’homme au chapeau  est encore devant l’auto, bien sur ce bonhomme s’arrête immédiatement  et par la vitre :

« Ca ne va pas mon vieux qu’est ce que vous faites, la, vous tenez pas à la vie ! »

Se doutant pas une seconde que cet individu est un serial killer, la femme a tout de suite le réflexe de convaincre l’homme au volant :

« Foncer monsieur je ne veux pas que cela recommence c’est un sadique cet homme démarrer !!!! »

« Quu…oooo..iii, peu …importe allons y !! »

, heureusement il l’écouta, pied sur la pédale il démarre avec une bonne rapidité 

« boom….. !! »

Ce qui percuta le sadique, mais ce dernier ne tomba pas sur la route, manque de chance mais belle et bien sur le capot de voiture, et il s’écrit :

« Je vais vous tuer bandes de petits rusés !!!Hé hé hé vous ne m’aurez pas aussi facilement !! »

 l’homme essaye avec peine de le faire basculer mais il résiste fortement en s’agrippant avec force sur les essuie glaces , la femme hystérique supplie le chauffeur de faire au mieux pour qu’il vire sur la route, mais rien à y faire l’homme se cramponne , et d’un coup il sort sa grosse scie : 

« ah ah voici votre avenir messieurs dames !!!! »

Il commença à brandire la scie en l’air et d’un coup il frappa de toutes ses forces dans le pare-brise du côté du chauffeur, 

« ah ah fumier  je vais t’écraser »

« je vous en prie dépêcher vous, prononça maria »

Et ce dernier ce fêla ce qui propulse des morceaux de verres dans le visage de l’homme au volant 

« aie aie mes yeux !!!!! »

Ce qui lui fit perdre le contrôle du véhicule tellement que la douleur le lance, maria très perturbée essaye de maintenir le volant mais ce n’est pas évident

« Tenez bon monsieur, pour l’amour de dieu !! »

 Alors le psycopat continue son œuvre c’est à  dire cette fois il relance son attaque du côté de maria il fit le même geste avec sa scie meurtrière et

« Clac….. ! »

 Dans le pare-brise mais cette fois maria eu le réflexe de se pencher vers la gauche ce qui lui permit  d’épargner ainsi  les morceaux de verres , l’autre homme , le chauffeur, lui est toujours à se tenir son visage et ne peut en aucun cas aider la pauvre maria , mais ce qui passe en attendant c’est que la voiture va et vient de gauche à droite , car en effet maria ne distingua plus la route elle resta étendue dans la voiture le tueur essaya de se rendre en équilibre du côté de la fenêtre à maria , mais au moment ou il s’y rend 

« Vlammmm….. !!!!! »

 La voiture fit un écart brusquement vers la gauche se qui fit basculer sur le dos sur le capot le sadique, mais que se passe t’il donc ? 

Ce mystérieux tueur à une immense ténacité en effet il résista toujours et ne tomba pas du capot, il doit- être un professionnel de gymnastique ou un autre sport peu être est-ce un funambule ?

Pour ne pas du tout tomber d’une voiture en mouvement et à une vitesse tout à fait incroyable, c’est vraiment très impressionnant de voir un homme acharné à un point tel, de ne rien laisser passer.

SCIE MEURTRIERE

 Alors il se releva et décida dans finir avec ce chauffeur qui à laisser son pied enclencher sur l’accélérateur, donc la voiture prit énormément de vitesse, c’est pour cela qu’il décida d’agir , cette fois ci , sans si reprendre à deux fois , de nouveau il brandit sa scie d’horreur et  frappa le pare-brise déjà fêlé d’un violent coup encore plus fort que le premier coup, et la l’horreur se produit , la scie tranchante craqua d’abord le reste du pare-brise et fini sa course dans le front du malheureux chauffeur ce qui le tua d’un coup :

« ahhhhhh…….. ! »

 La femme en panique cria de toutes ses forces, elle reçu pleins de sang sur sa tête comme si elle-même s’était mise à saigner.

 Elle tira le volant d’un coup vers la droite, la voiture dériva à une allure puissante contre le mur de droite, elle y va, elle y fonce droit dedans et la :

« Bamm bammm !!!! »

Ce qui écrasa le capot de la voiture et ce qui propulsa le serial killer dans le mur : 

« blummm…blummm !! »

Comme si c’était un ballon de foot Ball frappé lors des tirs au but par une force de pied d’un footballeur, le tueur doit être complètement cassé de tous ses membres  , quant à la femme cette pauvre maria n’est hélas guère rester intact , avec ce terrible choque elle s’est tristement abattu contre le tableau de bord ce qui lui fracassa la tête, elle poussa des gémissements de douleurs :

« j’aaaiiiiiiiiiii mmmaalllllll……. !! »

 Ses jambes ont tellement frappé fort, qu’elle ne puit plus les sentir, ainsi que ses bras, pareils elle ne peut plus du tout les bouger, maria est complètement paralysée et peut à peine respirer, à moitié dans l’inconscience elle  ne pense même plus au psycopat contre le mur mais elle pensait plutôt à ce qu’étaient devenus ses enfants, et pourquoi ne les voient t’elle pas et avant quelle ne meurt ? 

 Maria espérait les voir et les sentir une dernière fois près d’elle et elle murmure doucement :

« Mes petits j’espère vous revoir un jour, maman vous aimes !!!! »

 Et c’est après avoir pensée à c’est quelques événements qu’elle se souvint du tueur à ses trousses, elle se rappelle effectivement que ce sadique et sûrement pas très loin et qu’il ne va pas tarder et réapparaître, elle ne sait pas qu’il s’est emplafonné dans le mur, car maria est en effet mal en point mais le psycopat n’est pas clair non plus.

 Maria dans un état de faiblesse va essayer avec ses trois petits doigts de tourner les clés de la voiture de façon à la faire démarrer, elle essaya, tourna d’un premier cran avec une force terrible ce qui alluma  les voyants de la voiture et avec un espoir tourne encore et maintien les clés et tout d’un coup par miracle la voiture se mit à fonctionner ce qui aurait pu paraître étrange vu l’état de la voiture écrasée. Première chose faite , mais le bruit du moteur réveilla le mystérieux tueur qui à toujours son chapeau qui lui descendit jusqu’au nez :

« Que se passe t’il s’écrit t’il , d’ou peut bien venir se bruit ? »

« Peetttittte coqquuine vvaaa !!!!Je n’ai passs diiit monnnn derniierr mot…. !!!! »

Alors il comprit que la voiture était prête à repartir, repartir reste encore à maria de faire fonctionner la boîte de vitesse et les pédales, l’homme brisé essaye avec difficulté de se rétablir à quatre pattes sur le capot enfin plutôt ce qu’il peut  en rester du capot, maria quant à elle avec sa main gauche enclencha la pédale d’embrayage avec la main droite poussa le levier de vitesse sur marche arrière, ensuite encore avec sa main droite accéléra la pédale d’accélérateur fortement et relâcha sèchement la pédale d’embrayage  ce qui fit partir très brusquement la voiture en arrière  en arrière vers la gauche vu que les roue était braqué  à droite :

« aie aie aie prononça l’homme !!!!!!!! »

 L’homme n’avait pas pu rester sur le capot avec cette brusque accélération, il c’était évidemment cassé la figure et resté du côté du mur à cause de cette manœuvre rapide, maria se releva légèrement de façon à ce qu’elle puisse apercevoir la chaussée elle commença à passer la première, ce n’était pas facile de plus que le chauffeur tué était toujours à côté d’elle, maria accélérait mais le psycopat  à moitié relevée pliée en deux marcha vers la voiture tout en étant plier, alors maria  fonça d’un coup mais le tueur à eu le temps d’entrouvrir la portière droite et de se cramponner à cette dernière :

« Eh oui ma petite je suis toujours la comme tu peux voir !!!!! »

« Non laissez-moi mais LAISSEZ-MOI DONC !!!!!!! »

 En effet à croire qu’il impossible d’échapper à ce malade meurtrier, de nouveau maria essaya de le faire basculer en allant de gauche à droite mais rien la portière se ferme s’ouvre, il resta agrippé, malgré les claquements de la porte,  il a mal sans aucun doute mais resta accroché comme un lion voulant dévorait sa proie et ne laisse aucune chance à sa victime de s’échapper aussi facilement et a tout prix ce carnivore veut dévorer sa gazelle. 

Alors maria roula à toute vitesse, l’homme essaya par plusieurs moyens de pénétrer à l’intérieur de la voiture mais n’y parvient pas la, la femme décida de se déporter vers les bâtiments de la droite de telle sorte à broyer le tueur alors elle se déporta, mais lui s’exclama : 

 « Pas bête tu voudrais me broyer mais je ne suis pas fou !!! »

 Il comprit alors ce qu’elle à l’intention de faire, très vite il mit un pied sur le capot comme ferait un petit singe pour passer d’une branche à l’autre et il poussa sur ses bras et parvint à se hisser sur ce dernier. 

Mais la femme trop engager vers le mur le heurta : 

« Aie mince ma tête !! »

Ce qui fit cogner la tête à maria dans sa vitre et ce qui fit au psycopat faire une roulade vers la gauche du capot, mais bien sur toujours dessus rien ne peut lui faire décoller en effet il resta accroché comme une araignée fixée sur sa toile et impossible de la faire tomber.

 Maria n’en revient pas, désespérée, elle freina d’un coup et braqua la voiture en demi-tour mais l’homme résista et ne tomba toujours pas comme d’habitude, c’est ainsi qu’elle repart en arrière 

« Tenace ce bonhomme !! »

 L’homme sortit sa scie toujours aussi intact il tapa de nouveau à l’intérieur de la voiture cette fois ci heureusement elle ne se planta pas dans la tête à maria  mais à côté dans le siège prés de la tête du chauffeur mort : 

« crrrrrrr crrrrrrrr »

 Mais il n’arrivait plus à la décoincer, alors maria en profitait, elle maintenait le bras du tueur du moins elle essayait de lui enlever sa main de la scie mais rien l’homme se jetait alors sur maria dans la voiture il mit ses mains sur la gorge de maria espérant pouvoir l’étrangler mais l’ennui c’est que plus personne ne dirigeait la voiture alors, elle filait droit dans le fossé de gauche descendit dans le trou arrivait dans une espèce de champs  et va s’emplafonner dans un arbre ce qui la broie littéralement. Maria et le psycopat : 

« ahhhhhhhhh………ahhhhhhhh !!! »

Maria et le tueur sont tous les deux sans connaissances 

Quelques minutes après maria heureusement se rétablit avant l’homme, alors tout affaiblie, elle se hissait entre l’homme mort et le psycopat et parvint à sortir en rampant par le pare-brise 

« aie mes jambes »

Elle avançait sur le capot et tombait du côté de la roue la voici hors de la voiture :

« Vite je dois à tout prix me sauver d’ici de cet affreux type ! »

 Elle se releva doucement mais peut presque plus marcher alors en se tenant le ventre le visage en sang et en boitant, elle se mit à marcher vers la route, mais au environ de deux heures du matin peu de voiture roulée alors elle essayait seule, de se rendre droit devant elle ne pensait plus à rien sauf à ce malade qui est toujours inconscient mais toujours à ses trousses mais pour quelles raisons s’en prend t’il à cette pauvre fille ?

APRES LE CRASH

 le psycopat remit de ses émotions à son tour tente avec quelques difficultés de se dégager mais après c'est petit effort :

« Enfin me voilà sorti, tu vas voir petite peste !!!!! »

L’homme au chapeau parvint à sortir de la voiture et vit au loin une ombre, qui ne peut être que maria qui s’en va, alors lui aussi paralysé se mit à poursuite mais pas très vite dans le même état que maria, car en effet ce mystérieux tueur est tenace certes mais tout de même à subit plusieurs cassures ce qui le laisse malgré son endurance dans un état critique mais ce n’est pas pour autant qu’il lâche sa victime comme ça ! 

 En sanglotant cette pauvre fille ne croie plus en l’espoir et elle est presque sur que ses  enfants ont étaient égorgés eux aussi, parce qu'il est vrai que ce mystérieux sadique à sûrement tués ses petits enfants, pourquoi les aurait t’il épargnés, maria murmure :

« Il faut que je m’en sorte, peu importe de quelle façon mais je dois m’en sortir et surtout de ne pas me laisser faire par ce malade mentale !!!!! »

Quelques dizaines de mètres  derrière maria une voiture arrive à hauteur du tueur, alors bien sur le voyant il lui barre sans plus attendre  la route comme d’habitude en effet, la femme au volant s’arrêta, il s’approcha de la vitre de la femme

« Toc toc………… ! Ouvrez madame s’il vous plait ? »

 Méfiante elle entrouvrit légèrement la vitre et lui demanda :

« Que se passe t’il donc monsieur vous n’avez pas l’air bien ! »

« Eh! Bien voilà madame j’ai eu un accident de voiture pas très loin…. Pouvez vous me déposer chez moi je vous en supplie ? »

« Entendue, je vais vous conduire… »

Effectivement c’est un très bon comédien alors la femme sans  savoir les horreurs de ce bonhomme le fit monter à côté d’elle, à peine montée dans la voiture il la remercie c’est à dire qu’il longea ses bras sur sa gorge et l’étrangla lui sert très fort le coup, l’étouffa :

« arrhhhhh arrhhhh…..piiiiiii..ttt..iii..éééé ! »

 Et lui tord le coup se qui l’achève cette pauvre jeune femme sans aucune pitié.

 Il ouvrit sa porte et jeta le cadavre sur la chaussée et la pauvre jeune fille morte s’en va s’engouffrer dans le fossé.

  Il se mit au volant s’y installa très confortablement  et démarra afin de retrouver sa proie, maria toujours en train de marcher ne pensant pas que l’homme puisse avoir trouvé une auto, mais elle se trompa, derrière elle : 

« Vrrrrooouuummmmmm !!!!! »

Elle entendit un bruit de voiture ne croyant plus en rien, elle espérait que ce n’était pas l’homme et,  croyant en son intention alors elle fit geste à la voiture de s’arrêter.

 Mais, le sadique bien sur au volant fait celui qui ne s’arrête pas et celui qui ne désire pas s ‘arrêter, alors la femme s’écarte sur le côté de la route à peine à hauteur  de maria, il braqua à droite, maria ne peut rien faire il la percute de côté dans les hanches :

« ah ah ah ah nonoononononnnn !!!!!! »

 Maria tomba groggy sur la route presque morte, elle s’affala comme un torchon humide comme la première fois, sauf que la dans cette situation maria est vraiment à bout de force et plus aucune riposte ne peut être effectuée de sa part, elle est désormais totalement à la merci de ce psycopat et murmura une dernière parole avant que le sacrifice n’arriva car c’est la seule chose quelle pouvait faire :

« Mon dieu je n’ai plus de force, faites que l’on m’achève !!!!!!! »

L’homme après quelques minutes, descendit de la voiture et se dirigea vers maria, au sol l’homme sans cœur ne décida pas de finir son œuvre d’une traite et en rajoute un peu plus et cette fois ci encore plus violemment que d’habitude :

« Paffff …….. !!!!! »

« Je t’avais dit que j’t’aurais maintenant je vais te découper en rondelle de saucisson !! »

Ce sadique donne un gros coup de poing sur la tête de maria afin d’être sur qu’elle ne se réveillera pas du tout et qu’il puisse finir son travail tranquillement 

Il lâcha sa tête et elle s’écrasa salement sur le bitume comme ci l’on écrasait une pomme de terre pourrit.

Enfin il décida sûrement de ne pas exécuter sa victime tout de suite du moins, apparemment car il attrapa par les cheveux maria se leva et traîna cette pauvre mère  au sol  jusqu'à la portière de la voiture, il ouvrit la porte côté passager tira sadiquement maria dans la voiture, il monta alors et démarra la voiture.

 Il ne la tua pas pour le moment mais l’emmena dans un endroit inconnu, en fait, il rebroussa le chemin et alla se diriger  vers la maison de maria qui elle est toujours  comateuse et ne savait plus ce qui en train de se passer, elle ne faisait plus du tout attention a aucun détail.

 L’homme arriva dans le lotissement de maria, la ou tout paraissait calme comme au début de la soirée sauf que bien sur, il ne reste plus grand chose des gens vivants dans le coin hélas ce soir la l’homme au chapeau avait fait plus de massacre que sur le total d’une année entière enfin il arriva devant chez la femme il s’arrêta descendit, fit lentement le tour de la voiture  pour aller chercher maria, il ouvrit la porte de la femme, l’attrapa de nouveau la tira par les cheveux mais cette fois sa tête se relâche en effet ce que tenait le meurtrier dans sa main n’est qu’une touffe de poils.

En effet, les cheveux de cette pauvre fille avaient résistés la première fois mais pas la seconde, ce n’est pas pour autant qu’il ne lui attrapa pas :

« Sale cheveux, que tu le veuilles ou non je te tiendrai par la tignasse »

« Plus prés de ton crâne ça tiendra mieux ! hé hé……. »  

 La, encore il prit une bonne touffe de cheveux plus près du crâne pour ne pas que c’est dernier ne cèdent encore, enfin il la traîna au sol lui fît faire le tour du jardin pendant quelques instants et l’emmena jusqu'à une porte situait au fond de celui ci, ils entrèrent alluma la lumière de sa cave.

RETROUVAILLE DES ENFANTS

 Justine et Steve son la au fond de la cave terrorisé sans force suspendu sur deux tabourets avec une grosse  corde au cou  prêt à être pendu, il crièrent :

« Maman maman tu es la, c’est nous, lâchait la vous !!!!!!! »

« Laissez ma maman tranquille ordure !!!!! »

L’homme arriva vers eux :

« Pafffffff…. !! Cela vous calmera petits démons ! »

l’homme les menaça et leurs a mit à chacun d’eux une grosse gifle dans la figure :

« oinn oinn oinnn !!!!!!! »

« Taisez-vous misérables enfants ou je vous pends tout de suite c’est comprit »

 Enfin il prit maria et la posa et sur une  table de ping- pong, il l’allongea  mais avant cela il a une idée, c’est à dire que ce malade va complètement déshabiller la pauvre mère devant ses enfants qui pleuraient affreusement, il lui ôta tous ses vêtements et laissa maria nue mais entièrement nue, ensuite prit une grosse corde et l’attacha bien solidement sur la table :

« Enfin je te revois nue ma beauté !!!!!! »

« Non vous n’avez pas le droit de faire ça vous êtes affreux s’écrièrent les enfants »

« Taisez-vous espèce de merdeux !!! »

 La femme après tout ce temps de silence, fatiguée par toutes ces aventures  repris enfin connaissance et après que ses yeux deviennent bien clairs elle vit ses enfants attachés et elle devient complètement hystérique :

« Mes enfants vous êtes la, ça va ? Mais qu’est ce que je fais ici pourquoi suis-je toute nue ?

Vous espèce de fumier qu’est ce que vous nous vouliez donc salaud, vous n’avez pas fait assez de massacre pour cette nuit, je vais vous tuer sale type !!!!!!!!!! »

« Attends maria j’ai quelque chose pour toi !!hé hé hé !! »

Il se rendit au petit placard qui se situait au fond de la cave, de là, il en sortit un petit carton  qui alla le poser sur la table à côté maria, ensuite il prononce :

« Voici un petit cadeau… ! »

L’homme au chapeau, car il portait toujours son chapeau ouvrit doucement le petit carton, attrapa ce qu’il contient et en sort quoi ?

La tête de monsieur dawood !!!!!!!!

Les enfants en chœurs :

« ahhhhhh maman c’est horrible ahhhhhhhhhhh !!! »

« Ah ! c’est affreux pauvre homme et vous ale type vous êtes horriblement malade sadique, mais qu’est ce qui vous prend donc, pour assassiné tout le monde, mais quoi que faites-vous ????? »

« Je te rapproche de ce monsieur ma chérie !!!!!! »

C ‘est alors qu’il déposa sur le corps nue et tremblotant  de maria la tête de l’homme qui l’aidait à s’en sortir:

« ahhhhhh ahhhhhh ahhhhh  enlevait moi cela. Vous êtes malade affreux !!!!! »

 Elle bougea dans tous les sens énervées traumatisées par cette tête sur son ventre, mais il ne répondit pas à maria, il approcha des enfants, la femme :

« Pitié ne leur faite rien !!! »

« Laferme…….. »

 l’homme de nouveau devant le regard de maria fit une grosse gifle au garçon et pareil une grosse gifle à Justine les deux enfants en déprime :

« Maman aide-nous s’il te plait, oin oinnnn oinn »

« Mes enfants, fumier va !!!!! »

Ils crièrent fort mais rien ni personne ne l’ai entendit, la femme en pleurant demanda ce que voulait le sadique pour causer toutes c'est horreurs mais il ne répondit pas à ce moment….

 Il retira son chapeau noir qui la gardé durant toute cette terrible aventure et il l’enleva tout doucement remonta jusqu’au yeux et à ce moment crucial  que voit t’on ?

 Le mari !!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!de maria, le souffle coupé étonnée elle le fixa, les enfants également et la, la pauvre femme murmure :

 « Edouard c’est toi non ce n’est pas possible, tu es mort que fais-tu donc ? »

« Non que fais-tu ici tu es mort, pourquoi nous fait-tu cela ???????

Elle le supplie d’arrêté se massacre et de les relâcher, les enfants crient de toutes leurs forces pour tenter de calmer leur père

« Maman c’est réellement papa non dit moi que non !!!!! »

« Hélas !!!! »

« Oui mes enfants je suis bel et bien votre vieux père  mais plus pour longtemps car vous seraient très bientôt pendus !!! »

« Je vous ai assez parlé comme ça tenez Vlammmm… !

 Et là Édouard les frappa  tous deux d’un violent geste de la main dans leur figure ce qui les assommèrent d’un coup.

« Edouard que t’arrive t’il pourquoi n’es-tu jamais revenu auparavant ??? »

Puis il se dirigea vers sa femme à bout de force pleurant comme pluie qui ne cessait de s’arrêtait.

 l’homme expliqua à maria avant de la tuer qu’il était retenu pendant toutes ces années et avait été fait passer pour mort et reprocha à sa femme de ne pas l’avoir rechercher plus que ça, et il proclama que c’est de la qui fait ressortir toute cette haine, cette folie de tués des tas de gens innocents alors la femme ayant entendue c’est bonne parole essaya de persuadé son époux quelle l’avait recherché pendant longtemps et quelle ne voulait pas croire en sa mort mais, 

EDOUARD DECIDE D’EN FINIR

l’homme décida de ne plus débattre là dessus et que c’est du passé et il décida d’achever sa mission :

« Peu importe-tu vas crever maintenant avec tes petits cabots tu ne m'as jamais aimé !! »

« Je vais me venger désormais.. »

« Ne dis pas n’importe quoi je t’ai toujours aimé sauf que j’étais sur de ta mort !!! »

« Peu être mais maintenant c’est moi qui vais être sur de ta mort ma bien aimée !!!! »

« Pitié Édouard !!!pitié »

La femme jusqu’au dernier espoir le supplie encore mais l’homme lentement se rendit au fond de la cave ouvrit son placard d’outil de travaille et prononça :

« Regardes, tu te souviens  maria c’est ma hache préférée voilà ta future copine, hé hé hé je suis content de t’avoir revue !! »

« Papa laisse-nous s‘il te plait ne fais pas de mal à  maman !!!!!! »

« Réfléchi Édouard tu peux encore arrêter, tu aurais moins de problème et nous sommes quand même ta famille, je ne t’ai jamais voulu de mal, tu sais très bien que l’on c'est toujours aimé ! »

 Il saisissait une grosse hache la femme gigote dans tous les sens mais elle ne puit guère se détacher.

 Edouard revient lentement et murmura à sa femme :

  « adieu ma chérie »

 Et elle s’exclama une dernière fois/

 « pitié je t’aime mon chéri ne fais pas ça mais si tu le fais, je t’en pris ne fais rien à nos enfants pitié »

« Désolé ma chérie mais tout le monde périra cette nuit là, c’est ma nuit de cauchemar à moi »

« C’est mon plaisir, ma vengeance !!!!! »

 L’homme tendit ses bras en l’air la hache en arrière placé au-dessus de la gorge à maria il bascule ses bras vers l’avant :

« Le châtiment est enfin arrivé ah ah ah ah !!! »

La hache arrive de toute vitesse sur la gorge à maria elle criA une dernière fois : « noooooonnnnnnnnnnnnnnnn » 

« PAN PAN ….. !!!!!!!!!!!! »

Tout a coup un coup de feu retentit, pendant 2 seconde l’homme reste immobile hache à la main puis il la lâche d’un coup :

« Blammmmmm…. »

 L’homme tomba sur maria 

« ahhhhh ahhhhhh au secours au secours »

Il prononça encore  trois petits mots de sa bouche :

« Aaaddddiieeuuu mmmmaaa   chhéééérriiiii……eee !!! »

Edouard agonisa et la, à la porte un homme apparaît, il venait de tirer dans le dos d’Edouard :

« Ca va madame c’est moi je suis de la police je vais vous aider !!! »

« Quel bonheur !! Monsieur que je suis contente de vous voir ! »

Il vient détacher la femme, et terrifiée de peur elle demande si c’est réellement vrai qu’il est de la police :

« Bien sur regarder mon insigne !!! »

« D’accord mais j’ai vécu un cauchemar monsieur l’agent vite libérer mes enfants sniifffff !! »

Il libéra alors les deux enfants qui sautent dans les bras de leur mère et l’embrasse très fort.

« Maman je suis content! Nous sommes sauvés, maman tu n'as pas mal ? »

« Vous allez mieux mes enfants, je vais me remettre doucement et vous, vous avez des traces de coup mes pauvres chéris vous allaient être soignés !!! »

Quelques instant plus tard la femme reprend ses émotions et eurent une conversation avec le policier et lui expliqua toute l’histoire et l’horreur quelle à vécu et que maria à failli mourir à plusieurs reprises et que tout le quartier avait subi les conséquences de son époux :

« Je m’en veux, sniifff snifff je m’en veux terriblement monsieur l’agent, c’est à cause de moi que mon époux et devenu fou »

« Mais vous comprenez, on l’avait déclaré mort alors c’est normal j’ai renoncé à le chercher »

« Je sais madame mais vous ne pouviez pas savoir…… ! »

« ahhhhh je deviens. Folle ……. »

« Maman calme toi tu me fais peur s’écrie Steve, c’est terminé maintenant, tout va aller mieux ! »

A PEINE REMIT DES EMOTIONS

Le policier continua de calmer maria ainsi que ses deux enfants le font également, mais elle est encore tétaniser, l’agent commença dégager Édouard qui resta toujours sur maria, il le poussa par terre, et attrapa maria doucement en la tirant légèrement par les épaules :

« Doucement !! Un petit effort madame ça va aller !!Levez-vous ! »

« aiiieie….. J’ai mal par tout c’est horrible j’ai tout de cassé !!! »

Enfin la voici relevée, maintenant il essaya de la mettre debout, un deux et trois :

« Hop !!! »

La voici maintenant debout tenue par ses deux enfants qui la soutienne, voilà qui est fait, ils commencèrent tous les quatre à se diriger vers la porte de la cave afin de pouvoir une fois pour tout sortir de ce terrible cauchemar !!!!

« Mais monsieur l’agent, comment nous avez -vous trouvés dans cette petite cave au fond de mon jardin ! »

« Et bien c’est un petit bonhomme très jeune qui a appelé la police et nous à dit que un homme bizarre, tenait une femme par la tête, et donc le chef a décidé d’envoyer une patrouille, et comme je ne savais effectivement pas ou vous étiez après avoir fouillé votre maison j’ai entendu du bruit au fond, du jardin et j’ai tout de suite accouru….. ! »

Mais à ce moment la, juste au moment ou allèrent sortir de cette maudite cave, la voie de l’agent :

« ahhhh ahhhh ahhh ahhh..... »

Et oui c’est de nouveau notre homme mystérieux qui est en réalité le cher Édouard de fameuse nuit qui venait de se relever et d’embrocher le dos de l’agent par derrière avec sa hache !

« Et oui je n'ai pas encore fini pas de chance nous allons reprendre la ou l’on en était restés !!!héhéhéhéhéh !!!!!  ma petite maria »

« Non non non non cette fois j’en ai assez !!!!!!!!!!!! »

Maria avec le peut de force qui lui resta pris son élan avec son poing et :

« Biiinnnngggg…… ! »

D’un magnifique coup de poing dans la mâchoire à Edouard, celui ci quand même après une rude soirée à tomber à son tour !!il céda :

« Ahhhh maaaarrria »

Il s’écroula par terre comme un vieux sac percé, et la maria se décida à nouveau de ne pas traîner, mais cette fois-ci elle aperçut que le policier avait un portable dans sa poche, elle s’en empara :

« Les enfants je suis navré ce n’est pas encore tout à fait fini mais je vais vous demander un service !!! »

« Oui maman  que veux-tu !!! »

Elle ramassa également le revolver de l’agent :

« Vous allez prendre ses cordes la bas et vous aller faire comme dans les films, vous savez ?

Attacher solidement les mains et les pieds de votre père et n’ayez pas peur je le tien à ma portez !! »

Les enfants allèrent donc, chercher les cordes reviennent commencèrent à rassembler les mains de l’homme  et tout d’un coup :

« ahhhhhhhhhhhhhh je vous tiens !!!!!! »

L’homme a saisi le bras de Steve :

« Je vais te tuer petit ver de terre !!!!!!!!!!! »

Justine à son tour prononça :

« Lâche le  tu es trop méchant papa !!! Tu ne mérites pas d’être notre père ! »

« Laferme……..Prend ça !! »

Le psycopat poussa violemment la fille en arrière ce qui lui fit heurter une planche, elle devenait inconsciente :

« Ordure …!!!!!!!S’exclame la femme.. Tu va payer tout ça !! »

Le fusil braqué vers lui :

« Tu n’oseras pas tuer ton bon et tendre époux….Ma chérie ! »

« Maman tue le n’est pas peur tu veux que je le fasse moi-même ???? »

« Laisse moi faire Steve, je dois lui faire payer le cauchemar que nous avons vécu ce soir ! »

Et la d’une toute petite voix, la pauvre maria complètement affaiblie et démolie mentalement prononça c’est quelques paroles :

« sniff sniff Edouard tu as gâché la vie de plusieurs hommes et femmes innocent, non seulement tu as tué tes enfants, heureusement pas physiquement mais abattu moralement, et peut être ne pourront t’ils pas s’en remettre un jour, et enfin tu m’as gâché le restant de ma vie que j’avais jusqu’ici tranquille avec mes deux enfants, alors je crois vraiment que je puis te tuer sans peine maintenant, je pense évidemment que c’est bien la seule chose que tu puisses mériter, alors…. »

Maria commença à lever son bras et à braquer son époux ….. et à ce moment Édouard lui proclama :

« Pitié, pitié ma chérie …je ….je, j’ai bien réfléchi j’ai affreusement mal fait ne me tue pas je mérite la peine de prison que j’aurais, mais fais moi grâce….Je t’en conjures maria…j’ai tout simplement horriblement dérailler pour vous avoir fait vivre un cauchemar aussi fou que celui ci… ! »

Surprise par ce que venait de prononcer son époux, maria n’en cru pas un mot mais, malgré cela elle hésita tout de même avant d’appuyer sur la détente… :

« Espèce d’horrible mec…sniff peu importe tes regrets je ne puis pas te laisser vivants après tous tes actes d’horreurs, tu es un vrai sadique, tu as de la chance. Je ne suis pas comme toi.

………..Un assassin !!!!!!! »

Devant ces paroles Édouard qui lui joua bien la comédie, comme d’habitue, il réussit à amadouer plus ou moins cette pauvre mère :

« Merci maria puisse un jour dieu te remercier de ta bonté envers moi !!! Je ne l’oublierai jamais !!! »

Le fils se rapprocha de maria et s’agrippa à elle et se rapprochant de l’oreille de sa mère, Steve lui murmura :

« Maman…..Tu.. Ne devrais pas le laisser vivant, tu sais qu’on risque toujours avec lui d’être de nouveau en grave danger !!!!!! »

« Ne t’en fais plus mon chéri tien prend le portable ne ce malheureux agent et appelle du renfort de la police et dit-leur de venir dans le fond de notre jardin…. !

Steve prit le téléphone et commença à faire les touches du numéro de téléphone de la police :

« Allô, la police …… »

« Police j’écoute que se passe t’il ? »

« Je m’appelle Steve, nous avons été en dangers toute la soirée et la ma mère tient le criminel qui en réalité et mon père, venez vite dans notre jardin ….. A l’adresse 23 rue de la tranquillité !!!Vite !!

Voilà la police allait arriver dans quelques instant et il rendit le portable à sa mère :

« C’est bon maman, ils vont arriver les policiers !!! »

« C’est bien Steve merci, nous en n’avons plus pour longtemps à supporter cette horreur !! »

« Steve va relever ta sœur, elle est en train de se réveiller ! »

Steve releva tout doucement sa petite sœur Justine encore sous l’effet de son choque en arrière, et il l’amena prés de sa mère qui elle est toujours en train de braquer son époux….. !

L’homme prononça à Steve :

« C’est bien Steve tu es un bon garçon tu iras loin dans la vie je suis très fier de toi ! »

« Ne parle pas à mes enfants je te l’interdis, tu saisis, meurtrier ! »

« Tranquillises toi je suis bientôt plus là alors ne fais pas toute une histoire pour cela ! »

« Tais-toi, je dis ce que j’ai envie »

Cette fois on n’entendit devant la maison la sirène de la police qui retentit, et un instant après voilà deux policiers qui arrivèrent jusqu’au jardin :

« Police !!!! »

Ils arrivèrent avec leurs armes à la main devant maria :

« Ca va madame, ne craignez plus rien c’est donc lui l’homme qui a commit tous ses horribles faits !!!! »

« Oui messieurs c’est mon époux  c’est bien lui le cauchemar de cette nuit !! »

L’autre policier arriva devant le tueur :

« Allez debout toi !!! Et  mains en l’air et ne fais pas le mariolle !!! »

«Ne vous inquiéter pas, monsieur l’agent  je ne puis plus faire grand chose désormais, félicitation !!!Vous m’avez eu !! »

L’homme s’approcha pour lui mettre les menottes et la tout d’un coup, Édouard prit d’un geste très rapide le revolver de la main du policier sans que celui-ci ne puisse rien faire,  n’ayant eu de réflexe et la :

« Pannnn pannn !!!!! »

Il acheva le policier à bout portant, marie n’en revenait pas, le mari braqua son arme sur maria :

« Meurt une fois pour toute pauvre fille !!!!!!!! »

Elle le regarda un moment dans les yeux comme dans un western qui consistait au premier qui tira :

« Nonnnn toi meurt fumier, prend ça !!!!! »

« Pannnn !!!!! »

EDOUARD EN A FINI

La femme logea une balle en plein front de son mari ce qui l’acheva, il recula  en mouvements ralentis et tomba à la renverse sur le dos et cette fois définitivement débarrasser de cet individu affreux !! »

Le policier encore surpris :

« Je…C’est bien madame vous avez bien agit »

« Désolé pour votre homme  sniifff je n’en peux plus !!!!! »

Le policier s’approcha de son collègue et essaya de la réanimer, mais rien le pauvre agent et bel et bien décédé à son tour !! »

La femme s’écroula exténuée par toute cette aventure, ainsi sa fille et son fils vinrent auprès d ‘elle pour la soutenir.

Peu de temps après cela le SAMU arriva, ils s’occupèrent d’Édouard l’emmena dans l’ambulance ainsi que l’autre policier abattu et dans un véhicule à part conduisit maria et ses enfants à l’hôpital.

Voici la terrible aventure prit fin, toutefois en ce qui concerne l’homme mystérieux, parce que peu après cela nous apprenons alors, que les séquelles qui ont été infligés à maria et à ses enfants, évidemment il y a aussi tous les habitants  et les familles de toutes les personnes tuées cette nuit qui sont terriblement touchés moralement.

Cependant la maison de maria et de ses enfants sera par la suite complètement nettoyée et mis en vente forcée, car ils ne puissent plus jamais y habiter ce qui extrêmement normale.

Maria quant à cette pauvre fille qui a faillie mourir à plusieurs reprise  va être placée pendant un terme de six mois, elle résidera dans un hôpital psychiatrique afin d’être complètement rétablie car elle ne pouvait plus continuait à vivre avec les troubles qu’elle à acquis cette nuit.

Quant à ses deux enfants eux les pauvres petits sont touchés gravement moralement ce qui les empêchèrent évidemment de continuer à vivre comme cela pour leur avenir

 Alors pendant une période de deux mois ils vont être placés dans une maison  de rétablissement morale à l’aide d’une psychologue qui va les aider à oublier enfin du moins à essayer d’oublier au mieux ce qui c’est passé cette nuit d’horreur afin qu’ils puissent un jour correctement reprendre leur vie d’enfants et ainsi qu’ils pourraient pouvoir retourner dans leurs écoles.

Toutefois une fois  qu’ils seront sortis de leurs soins, ils iront vivrent chez leurs grands-parents qui ne demeurent pas très loin de maria, en attendant que cette dernière puisse de nouveau, un jour retrouver ses enfants.

Après des heures et des heures de poursuites de meurtre et de mésaventures, voilà qui s’acheva enfin une terrible nuit que l’on peut malheureusement surnommer :

« CAUCHEMAR D’UNE NUIT !!!!!!!!!!!! »
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